Leçon  – 6ème 

LE CONTE MERVEILLEUX

1/ Le conte merveilleux : définition et caractéristiques 

a) Définition 

Le mot « merveilleux » vient du latin mirabilia « choses étonnantes, admirables ».

« Ce qui est inexplicable de façon naturelle ; le monde du surnaturel » (Le Petit Robert, 1993).

« Ce qui s’éloigne du caractère ordinaire des choses ; ce qui paraît miraculeux, surnaturel » (Le Petit Larousse, 2001).


Le conte merveilleux est donc un récit imaginaire qui à pour cadre  principal le monde réel des hommes dans lequel des éléments surnaturels et magiques interviennent (animaux qui parlent, phénomènes de métamorphoses, lieux enchantés, objets magiques, personnages réels et imaginaires).

b) Caractéristiques 

Récit narratif, il est universel car on le retrouve à l’oral et à l’écrit dans toutes les cultures.

Se situant dans un passé et un lieu volontairement indéfinis, c'est un type d'énoncé relatant des faits présentés comme " passés ", et marqué par l'effacement du sujet qui parle, l'emploi de la troisième personne, ainsi que celui du passé simple et de l'imparfait.

Au début et à la fin des contes, on retrouve des formules qui montrent cette imprécision :

« Il était une fois » (début)

« Il vécurent heureux et eurent beaucoup d’enfants. » (fin)

Les personnages principaux portent des prénoms « Jeannot et Margot » ou des surnoms « le Petit Chaperon rouge », « Blanche-Neige », « Grincheux »…

Les personnages secondaires sont désignés par des noms communs (« la mère ») ou des groupes nominaux (« le pauvre bûcheron »).


c) Différences avec d’autres types de récits proches :

-  Le mythe : 

Le Petit Robert : « Récit fabuleux, transmis par la tradition, qui met en scène des êtres incarnant sous une forme symbolique des forces de la nature, des aspects de la condition humaine ».

Les aventures des personnages des contes merveilleux, si elles sont miraculeuses, sont aussi toujours présentées de façon ordinaire, comme pouvant arriver à n’importe qui. Les faits les plus extraordinaires sont racontés comme des événements banals. C’est exactement l’inverse en ce qui concerne le mythe : « on peut dire que le sentiment dominant transmis par le mythe est le suivant : cette histoire est absolument unique ; jamais elle n’aurait pu arriver à quelqu’un d’autre ni ailleurs ;

- La légende : 

Le Petit Larousse illustré : « Récit à caractère merveilleux, où les faits historiques sont transformés par l’imagination populaire ou par l’invention poétique ».

Les légendes sont localisées, rattachées à un fait historique alors que les contes ne se réfèrent à aucune réalité précise et c’est pour cela qu’ils se répandent plus facilement. Le conte est plus général, plus vaste dans ses sujets alors que la légende s’est particularisée ; elle est plus colorée, plus pittoresque.

- L’épopée : 

Le Petit Robert : « Long poème (et plus tard, parfois, récit en prose de style élevé) où le merveilleux se mêle au vrai, la légende à l’histoire et dont le but est de célébrer un héros ou un grand fait. »

L’ épopée recherche le grandiose, chante l’histoire d’une tradition et raconte les épreuves et les hauts faits d’un héros.

- La fable :

Elle met en scène des animaux dans un but bien précis qui n’est pas innocent : c’est un moyen de contourner la censure des puissants (Le Roman de Renart est une violente satire des injustices de la société féodale) et les allusions politiques sont nombreuses (Les Fables de La Fontaine ont sont l’exemple le plus connu).

2/ Le conte merveilleux : schémas actanciel et narratif. 


a) Dans un conte merveilleux, on distingue cinq étapes qui permettent d’établir l’ordre chronologique de l’histoire et que l’on appelle le schéma narratif (situation initiale, déclenchement, péripéties, dénouement, situation finale).


b) L’'action du récit est organisée par le rôle et les relations que jouent les personnages  : c’est le schéma actanciel.

3/ Le conte merveilleux : rôle et fonction

Parce qu’il ne s’adresse à personne en particulier et donc à tout le monde, le conte merveilleux :

- alimente l’imagination des enfants et leur procurent de petites peurs délicieuses car il se nourrit des angoisses humaines. 

- transmet une sagesse, une leçon de conduite individuelle ou collective à travers le récit d'une expérience. 

- permet d’apprivoiser certaines peurs en les mettant en scène. 

- permet d’appréhender des concepts philosophiques et moraux

LE SCHEMA NARRATIF 

	La situation initiale
	Déclenchement

(ou élément perturbateur)
	Péripéties

(ou action)
	Dénouement

(ou élément de résolution)
	Situation finale

	présente  les personnages et leurs caractéristiques essentielles ainsi que les conditions dans lesquelles ils vivent.

Le lecteur découvre le cadre dans lequel l'action naîtra.

Le temps employé est souvent l'imparfait de l’indicatif.

Cette situation peut être négative ou positive : 

- quand elle est négative, on la considère comme équilibrée car les personnages ne semblent pas prêts à réagir contre elle

- quand elle est positive, tout va bien et rien ne justifie qu'elle évolue


	un événement ou un choix du personnage  bouleverse la stabilité de la situation initiale. Cette perturbation est souvent signalée par un complément de temps. Le passé simple sert à relater cet événement qui déclenche l'action.

- quand la situation initiale  est positive, c'est l'apparition d'un problème, d'une difficulté, d'un manque que les personnages vont chercher à résoudre 

  quand la situation initiale  est négative, c'est ce qui pousse les personnages à décider d'agir contre le problème qui les opprime
	c’est généralement la partie la plus longue du récit puisqu’elle correspond aux aventures du personnage principal ; elle relate les épreuves qu’il rencontre et qu’il doit surmonter.
	un événement, un personnage ou une action mettent fin aux aventures du personnage principal. La résolution apporte une sanction au processus de transformation ;


	Après parfois quelles transformations, elle marque le retour des personnages à la stabilité, que ce soit dans le bonheur (le plus généralement) ou dans le malheur. C’est la fin de l’histoire, le moment ou le nœud du récit s’est dénoué et où l’on retrouve une situation d’équilibre.



	Exemple « La Belle au bois dormant » de Perrault

	bonheur d'une princesse et de sa famille 
	jalousie d'une fée 
	maléfice sommeil de cent ans 
	arrivée du prince charmant 
	levée du sortilège etc. 


LE SCHEMA ACTANCIEL 

Exemple « le Petit Chaperon Rouge » de Perrault
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DESTINATEUR


C'est ce qui pousse le sujet à agir ; il apparaît donc plutôt au début de la quête. Ce peut être un personnage (dans ce cas, il envoie le sujet en mission), mais ce peut être aussi une chose, un sentiment, une idée (le désir d'être reconnu).





Sa mère


s


sa











 ADJUVANTS (= aides)


C'est tout ce qui vient aider le sujet à accomplir sa quête. Ils peuvent prendre la forme de personnages amicaux ou simplement favorables (volontairement ou non), mais aussi de n'importe quel élément favorisant l'action du sujet, alors qu'il cherche à accomplir sa quête; celui-ci bénéficie de l'aide apportée par ces personnages ou ces éléments.





Le Chasseur








OPPOSANTS (= enemies)


C'est tout ce qui entrave la progression du sujet dans l'accomplissement de sa quête. Ils peuvent prendre la forme de personnages hostiles, mais aussi de n'importe quel obstacle entravant le sujet alors qu'il cherche à accomplir sa quête; celui-ci s'efforce de surmonter ces obstacles.





Le Loup





DESTINATAIRE


C'est celui, celle ou ceux en faveur de qui la quête doit être accomplie ; il est donc mis en valeur à la fin de la mission. L'objet recherché par le sujet peut, par exemple, être offert par le sujet au(x) destinataire(s), mais le(s) destinataire(s) peu(ven)t aussi en profiter comme d'un bien commun (ex. la famille du sujet). Le destinataire peut être le sujet lui-même, mais nouvellement enrichi par la possession de cet objet. 





Sa grand-mère








OBJET (= quête):


C'est ce que cherche à obtenir  le sujet. Cela peut être un réel objet (objet magique, par exemple), mais cela peut être aussi moins concret 


(le pouvoir, l'amour





Traverser la forêt et porter le repas à sa grand mère





SUJET  (= héros)


C'est un personnage qui doit accomplir une «mission». Celle-ci consiste à parvenir à l'élimination d'un problème, d'une difficulté, d'un manque (récupérer un objet, accomplir une action particulière)





Le Petit Chaperon Rouge








